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Une étude montre que la surrénalectomie canine est asso-
ciée à un fort taux de mortalité. Elle met en évidence des
facteurs pronostiques. L’augmentation de la concentration
en urée, une hypokaliémie ou une néphrectomie concomi-
tante sont à l'origine d'une dimi nution de la survie des
chiens opérés.

La surrénalectomie constitue l'un des traitements de certaines
tumeurs surrénales ou de syndrome de Cushing d'origine hypo-
physaire résistant au traitement médical. Il s'agit d'une tech-
nique chirurgicale qui n'est pas dénuée de risques puisque des
complications sont relatées dans près d'un cas sur deux. Dans
la majorité des cas, il s'agit des manifestations d'un hypocor-
ticisme, d'une thrombo-embolie pulmonaire, d'une pancréatite
ou d’une insuffisance rénale aiguë. Dans cette étude rétros-
pective*, les auteurs ont voulu déterminer s'il existait des fac-
teurs pronostiques péri-opératoires lors de surrénalectomie
chez le chien.
Cette étude a été réalisée chez 41 chiens qui présentaient une
tumeur surrénalienne unique (adénocarcinome dans 19 cas,
adénome dans 14 cas et phéochromocytome dans 4 cas).

Signes cliniques et médiane de survie
Pour chaque animal, ont été notés tous les signes cliniques
présents, la raison de l'intervention chirurgicale, ainsi que toutes

les variables pré, intra et postopératoires. Une analyse statis-
tique a ensuite été réalisée afin de déterminer s'il existait des
facteurs pronostiques et la médiane de survie de ces chiens.
Deux chiens sont décédés au cours de l'intervention chirurgicale
et sept autres au cours de leur hospitalisation. La médiane de
survie des chiens était de 690 jours. Les auteurs ont pu détermi-
ner que certaines variables étaient significativement associées à
une survie plus courte. Concernant les variables pré et intraopé-
ratoires, il s'agissait de l'existence d'une apathie, d'une throm-
bopénie, d'une augmentation de la concentration en urée et de
l'activité de l’ASAT, d'une hypokaliémie, d'une hémorragie intra-
opératoire et de la réalisation d'une néphrectomie concomitante.
En ce qui concerne les variables postopératoires significativement
à l'origine d'une survie plus courte, il s'agissait de la survenue d'une
pancréatite et d'une insuffisance rénale.
À retenir : cette étude montre que la surrénalectomie canine
est associée à un fort taux de mortalité puisqu'un chien sur qua-
tre environ décédera au cours de l'intervention ou de son hos-
pitalisation. Certains facteurs, comme l’augmentation de la
concentration en urée, une hypokaliémie ou une néphrectomie
concomitante sont à l'origine d'une diminution de la survie des
animaux opérés. �
*Schwartz P & coll. (2008) Evaluation of prognostic factors in the surgical treatment
of adrenal gland tumors in dogs : 41 cases (1999–2005). J Am Vet Med Assn Vol. 232:
77-84.
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Syndrome de Cushing.
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